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Parue en 2014 avec une 

préface de G. Sibertin-Blanc, cette 
initiation illustre l’ambition 
d’Athusser d’écrire des manuels 
(lettre à Franca de 1966) qui 
étaient destinés dans les années 
1960 à des scientifiques. Loin 
d’être une philosophie pour les 
nuls, cette initiation est un 
ouvrage rigoureux de 
vulgarisation : les non-
philosophes ne désignent plus les 
scientifiques, mais quiconque dont 
la philosophie n’est pas le métier. 

Pour beaucoup la 
philosophie semble être encore 
réservée à un petit groupe 
d’hommes vivant dans leur 

 

bulle et qui semblent échapper aux eaux glacées de la rentabilité libérale. 
Althusser va montrer que c’est là l’image qu’aiment à donner d’eux-
mêmes les philosophes idéalistes dont la fonction sociale est de justifier 
le régime et les médias qui les cajolent. Ces philosophes sont comme des 
ajusteurs théoriques qui fabriquent des pièces sur mesure pour raccorder entre 
eux les différents éléments […] des formes idéologiques existantes, pour en faire 
cette idéologie relativement unifiée que doit être l’idéologie dominante.  

Dans son blog, Yvon Quiniou souligne combien cette idéologie 
dominante, qui est à l’œuvre dans les appareils idéologiques d’Etat 
(concept qu’Althusser a hérité des appareils d’hégémonie de Gramsci), 
alimente une certaine représentation philosophique de la connaissance 
scientifique et de son rapport au réel. Cette représentation est en général 
imaginaire et falsificatrice, comme le positivisme qui nie la portée objective et 
matérialiste de la science au nom du seul ordre formel de lois qui relient les 
phénomènes, tout cela au profit d'un capitalisme dominant qui a besoin de la 
notion général d'Ordre pour s'imposer et qui va la trouver dans la philosophie 
officielle : celle-ci exploite les sciences dans un sens socialement intéressé au lieu 
de se mettre à leur écoute, d'en révéler la signification épistémologique réelle et 
d'en montrer le potentiel émancipateur. 

Mais une autre attitude philosophique est possible à l’image de 
ce que Marx et Engels déclaraient : les philosophes n’ont fait 

qu’interpréter le monde alors qu’il faut le transformer ! Et de fait, cette 
autre philosophie - dite matérialiste - sera définie comme suit par 
Althusser : les matérialistes ne veulent plus faire partie d’un monde à 
part et clos sur son intériorité. Ils en sortent pour habiter le monde 
extérieur. Et alors que les philosophes idéalistes considèrent que la 
philosophie doit être avant tout théorique, les matérialistes en 
privilégient l’aspect pratique, qui venant du monde réel, va y produire 
des effets concrets en le transformant : ce que la pratique philosophique 
transforme, ce sont les idéologies sous lesquelles les différentes 
pratiques sociales produisent leurs effets propres. On voit qu’il y a 
toujours matière à débattre !              

Luc Brossard, d’Espaces-Marx Toulouse.
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